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Notre collection Maxi-Pratiques se veut claire, lisible, didactique et facile d’accès. Elle comporte des rubriques reconnaissables par des pictogrammes (ci-dessus) ; vous accédez ainsi à l’essence de nos livres rapidement (chaque livre ne contient pas forcément tous les pictogrammes présents). Bonne lecture et bien du plaisir !








Introduction



Vous auriez peut-être aimé avoir un père qui soit présent aux moments clés de votre vie…


Vous auriez aimé, qu’en tant qu’Homme, il vous reconnaisse comme un Homme…


Vous auriez aimé pouvoir vous appuyer sur sa puissance et sa royauté pour vous lancer dans la vie…


Vous auriez aimé sentir son autorité noble vous soutenir et vous protéger avec justesse…


Vous auriez aimé être pleinement accueilli et reconnu lors de votre naissance…


L’arrivée de votre enfant vous élève d’un rang dans la lignée : de fils vous devenez père. Votre enfant se trouve désormais en première ligne : qu’attend-il de vous ?


La place qu’il vous est proposé d’occuper aujourd’hui en participant à l’accouchement vous ouvre la possibilité :


[image: ] d’offrir votre puissance protectrice d’Homme à votre compagne afin qu’elle s’y abandonne pour mettre au monde votre enfant ;


[image: ] d’accueillir et de reconnaître, avec toute votre autorité noble de père, votre enfant dans la dignité et le respect qui lui sont dus. Ainsi, votre positionnement peut changer complètement sa manière d’appréhender le monde dès ses premiers pas sur cette Terre.


Mon expérience de sage-femme m’a amenée à accompagner de nombreux couples vers l’accouchement. J’ai constaté que la femme n’avait, en fait, guère besoin d’être préparée : il lui suffisait de lâcher prise pour laisser faire son corps en suivant son guide qui est aujourd’hui la douleur. En revanche, l’homme n’a aucun repère, aucune référence de cette place qu’il occupe puisque sa présence auprès de sa femme est nouvelle dans l’histoire de l’humanité. Il se sent souvent très démuni et impuissant. Il est primordial pour lui de s’y préparer.


Témoignage de Jacques




Pour la naissance de mon premier fils, j’étais tout content d’assister à l’accouchement. Je ne me posais pas de question. Elisa voulait que je m’implique, que j’aille à la préparation… Je ne me sentais pas concerné par ce qui était dit et je ne comprenais pas bien ce que je faisais là : ça faisait plaisir à Elisa.


Le jour de l’accouchement, j’étais perdu. Il se dégageait une telle puissance dans ce que vivait Elisa que je ne savais pas que faire. Je me suis senti tout petit et tellement vulnérable. À la maternité, la sage-femme m’a désigné un siège dans la salle… c’était visiblement ma place… mais je n’avais rien d’autre à quoi me raccrocher.


J’ai été soulagé quand Elisa a eu la péridurale même si elle ne la voulait pas. Je ne sais pas si j’aurais supporté sans ; je ne supporte pas de la voir souffrir.


Elle garde un souvenir douloureux de ce moment-là et j’ai l’impression d’avoir failli. Je n’ai pas su la protéger. Elle a été violentée sous mes yeux et j’ai laissé faire. Pourquoi ?


Pour la naissance de mon deuxième fils, j’ai hésité à être présent. Et en même temps c’était impensable que je la laisse y aller seule. Cette fois, c’était important pour moi de la protéger et d’accueillir mon fils en Homme. Restait à savoir comment faire…





Ce livre est là pour que vous trouviez des pistes, des outils pour vous accompagner sur ce chemin qui n’est autre qu’un chemin vers vous-même car bien plus que tout ce que vous pourrez faire, c’est ce que vous êtes qui importe.


Même si je vous pousse à vous redresser en Homme, à poser votre autorité noble, à rester calme et centré dans la tempête, il n’en demeure pas moins que la justesse de votre place dépend de votre authenticité.


Donc le mot d’ordre est : respectez-vous ! Sachez dire que c’est trop pour vous et soyez en paix avec cela. Mais, n’en restez pas là : de quoi auriez-vous eu besoin pour aller plus loin ? C’est là la véritable puissance de l’accouchement : il offre à chacun une occasion d’avancer un peu plus vers lui comme pour se mettre au monde.


En effet, ce passage de votre vie est l’occasion de dépasser vos limites, non pas en passant en force, mais en accueillant votre vulnérabilité. La place qui est juste pour vous n’est peut-être pas d’être aux côtés de votre compagne tout au long de l’accouchement. C’est tout à fait entendable du moment que vous l’exprimez clairement. En revanche, il est de votre devoir d’Homme de prendre alors en charge, vous-même, vos besoins (trouver vos moyens de vous rassurer, de vous centrer, de vous exprimer…). Lorsque vous ne le faites pas, vous prenez inconsciemment votre entourage en otage (compagne, enfants) pour qu’ils le fassent pour vous. Tous les jeux psychologiques naissent de là. Vos parents l’ont fait inconsciemment en pensant « bien faire » et le font peut-être encore… Est-ce ce schéma que vous souhaitez reproduire avec vos enfants ?


Témoignage de Catherine




Pendant l’accouchement c’était tellement intense que j’ai commencé à crier. Ça me soulageait : ma douleur partait avec le son. À un moment, j’ai regardé Benoît : il était livide ! J’ai réalisé que ça lui faisait peur. Alors j’ai pris sur moi et j’ai arrêté de crier… mais c’était vachement plus dur !





L’accouchement est donc une expérimentation qui appelle chacun à occuper pleinement sa place. Il est demandé :


[image: ] À la femme de s’ouvrir dans sa vulnérabilité pour laisser passer son enfant. Cela lui permet de toucher sa réelle puissance.


[image: ] À l’enfant de se mettre au monde au travers du corps de sa mère. Cela lui permet de toucher sa détermination à vivre et son adaptabilité.


[image: ] À l’homme de sécuriser le territoire pour protéger ce qui se fait et amener le respect de ce moment unique et ô combien précieux : un nouvel être va accueillir son souffle de vie en tant que petit d’Homme et cet être est son enfant. Cela lui permet de retrouver sa dignité d’Homme dans sa pleine puissance.


Vous ne pouvez pas faire ce que votre enfant ou votre femme doivent faire ; vous ne pouvez que permettre qu’ils le fassent.


Un homme se trouve dans un bar avec sa compagne. Un jeune arrogant passe et manque de respect à la femme. L’homme se redresse de toute sa hauteur : « On ne parle pas comme cela à ma femme ! » Le jeune se redresse, hésite, puis s’éloigne en bougonnant.


Le même homme se trouve à la maternité aux côtés de sa compagne qui accouche. Le médecin rentre, l’ignore, prend un doigtier et introduit ses doigts dans le sexe de sa femme même si elle lui demande d’attendre la fin de la contraction. « Vous me faites mal ! », crie-t-elle. « Mais non, ma petite dame, c’est rien par rapport à ce qui vous attend ! », rétorque le médecin. L’homme ne réagit pas et laisse faire : pourquoi ?


Tant que l’homme n’occupera pas sa place en Homme avec toute sa puissance royale dans les salles d’accouchement, c’est le corps médical qui la prendra avec l’arrogance de celui qui sait et qui, donc, détient le pouvoir. Cette croyance que le corps médical sait mieux que l’individu est ancrée dans nos cellules. Pourtant, nous savons aujourd’hui qu’elle est fausse. Chacun a sa part de savoir et sa part de connaissance :


[image: ] Le corps médical possède le savoir rationnel et l’expérience de l’accouchement dans ses généralités et ses déviances pathologiques ; en revanche, il ne connaît rien de l’individu qui se trouve en face de lui.


[image: ] La femme a accès à son corps qui sait mieux que quiconque ce qui est juste pour mettre au monde l’enfant qu’il porte : le moment, la manière, le lieu… C’est une connaissance intuitive d’une extrême justesse.


[image: ] L’homme connaît sa compagne, il sait lire ce qui se passe en elle sans qu’elle ait besoin de le lui exprimer. Il connaît ses limites, ses ressources, ses besoins.


[image: ] L’enfant est, à ce stade, énergie de vie pure avec accès direct à la connaissance universelle. Il sait ce qui est à faire au moment où ça se fait.


Chacun se complète. Vous en savez plus que le médecin ou la sage-femme (même dans le cadre d’un accompagnement global1) sur votre compagne et même sur votre enfant. Votre compagne en sait davantage sur ce qui est adapté pour elle et pour votre enfant à l’instant présent. Le savoir du corps médical peut vous aider à ajuster vos trajectoires intuitives et peut, à tout moment, sauver la vie de votre compagne et de votre enfant s’ils se perdent et se mettent en danger.


Il vous revient de prendre conscience de votre connaissance et de la poser avec assurance. Pour cela, il sera nécessaire :


[image: ] de découvrir plus avant le monde de votre compagne à la rencontre de son mode d’action afin d’ajuster vos sensations et de savoir ce dont elle a besoin ;


[image: ] de percevoir la présence de votre enfant au-delà du contact physique ;


[image: ] de poser votre autorité noble et de prendre l’entière responsabilité de ce que vous faites ;


[image: ] de cultiver une qualité de Présence qui vous permettra, non pas d’appliquer des techniques mais, riche de ces techniques, de laisser libre cours à ce qui se fait spontanément en habitant vos gestes, vos mots.


Ce livre vous donne des conseils pour cultiver cette manière d’être. Il vous apporte des repères afin que vous puissiez avoir votre propre idée de ce qui se passe et rester ainsi acteur, capable de choix et de décision.


Il vous donne des éléments pour vous ajuster aux phases d’un accouchement physiologique autant que pour une péridurale. J’ai pris le parti de ne pas vous apporter de techniques pour soulager votre compagne (vous pouvez pour cela vous reporter à mon livre précédant, Se préparer en couple à l’accouchement, qui est une fabuleuse boîte à outils) au profit de ce qui est rarement apporté par les préparations à l’accouchement : un moyen de retrouver votre puissance d’Homme et de la poser au monde.


C’est dans toute la beauté de votre authenticité que je vous propose d’accueillir votre enfant, de lui présenter ses terres et de le présenter au monde. Êtes-vous partant ?
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Choisissez votre place avec justesse



Même s’il est aujourd’hui habituel que l’homme soit présent à l’accouchement, il est primordial de vous poser la question : avez-vous envie d’être présent dans la salle d’accouchement aux côtés de votre compagne ? Il n’y a pas de bonne ni de mauvaise réponse. L’essentiel c’est que vous soyez franc avec vous-même.




[image: ] Le saviez-vous ?




La présence de l’homme au moment de l’accouchement est très récente dans l’histoire de l’humanité si bien qu’il n’existe pas encore de modèle sur lesquels vous pouvez vous appuyer. C’est à vous qu’il incombe de créer la place qui vous convient afin de la transmettre à vos enfants.








Exercice


[image: ] Installez-vous confortablement et écoutez votre respiration sans chercher à la modifier. Faites-lui de la place à l’intérieur de vous.


[image: ] Laissez venir l’idée de l’accouchement en laissant passer éventuellement les images qui viennent. Imaginez-vous présent. Qu’est-ce que cela fait dans votre corps ? Est-ce que cela vous appelle même s’il y a peut-être des peurs ? Est-ce que cela vous fait fuir même si vous ne savez pas pourquoi ?


[image: ] C’est avec cette part de vous-même que vous prendrez votre décision.


Exprimez votre ressenti à votre compagne et faites-lui part de votre décision même si elle peut évoluer au fil de la grossesse.




Le jour J.





Si vous ne souhaitez pas être présent, qui peut être aux côtés de votre compagne le jour J : une mère, une amie, une doula2 ? Je déconseille qu’elle y aille seule, car ça lui demandera d’être sur tous les fronts en même temps, elle risque donc de passer en force et de ne pas se respecter.


Il est envisageable que cette tierce personne soit présente même si vous êtes là. Bien souvent les structures hospitalières imposeront que seul l’un de vous soit dans la salle de naissance. Cela vous donne la possibilité d’alterner, afin de vous respecter dans vos besoins de retrait de la scène. Prenez alors soin de vous tout en restant en conscience avec votre compagne et votre enfant.


Vous trouverez néanmoins dans la suite du livre des éléments qui vous permettront d’occuper votre place :


[image: ] en présence avant le départ pour la maternité et au moment de la rencontre de votre enfant ;


[image: ] en vous sentant pleinement gardien même si vous êtes à distance.


Si vous souhaitez être présent, prenez le temps de vous poser ces questions :


[image: ] En quoi est-ce important pour moi d’être présent ?


[image: ] Comment est-ce que je réagis quand ma compagne a mal, voire très mal, quand elle panique, quand elle est au désespoir ?


[image: ] Comment est-ce que je me sens dans une structure hospitalière et face au corps médical ?


[image: ] Comment est-ce que j’ai envie d’accueillir mon enfant, de marquer le fait que je suis son père ?


Au moment de l’accouchement, l’homme, par sa présence, se trouve être une interface entre deux mondes :


[image: ] Le monde où se trouve son enfant et dans lequel plonge sa compagne. Il est irrationnel et fait appel au cerveau droit. La communication y est principalement non verbale et utilise le corps.


[image: ] Le monde où évolue le corps médical. Il apporte une analyse rationnelle de ce qui se passe et fait appel au cerveau gauche. La communication y est rationnelle et utilise le verbal.


L’homme fait le lien entre les deux comme un interprète :


[image: ] Il connaît sa compagne et son monde même si elle n’est pas dans une situation habituelle ; il communique avec elle par le non-verbal (ne serait-ce que dans les relations sexuelles) ; la grossesse lui permet de dialoguer avec son enfant par le même canal.


[image: ] Il est familier des codes de communication du corps médical car c’est un modèle masculin, même s’il n’en connaît pas toujours le jargon.


Durant ce passage primordial de leurs vies :


[image: ] votre compagne aura besoin de se sentir protégée et soutenue ;


[image: ] votre enfant aura besoin de se sentir respecté, reconnu et accueilli ;


[image: ] l’équipe médicale aura besoin de se sentir accueillie et entendue.


[image: ]
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Et vous, de quoi avez-vous besoin pour occuper au mieux cette place ?


[image: ] De comprendre ce qui est demandé à la femme et à l’enfant ce jour-là ? Reportez-vous au chapitre 2.
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